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HISTORIQUE

du

81e Régiment d’Infanterie

Territoriale (1)

__________

Le 89e régiment d’infanterie territoriale s’est mobilisé à Limoges, du 5
au 11 août 1914.
A la date du 11 août, ses effectifs et sa composition étaient les suivants:

ÉTAT-MAJOR DU RÉGIMENT.

Commandant le régiment  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant-colonel Thomas
Adjoint au chef de corps . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine Gaxieu
Médecin major de 2e classe  . . . . . . . . . . . . . . . . . . Docteur Barbaud
Officier d’approvisionnement . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant Tunis
Officier chargé des détails  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant Picat
Porte-drapeau  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Sous-lieutenant Birouste

1er BATAILLON

Chef de bataillon Darby.
Médecin aide-major de 1ère classe . . . . . . . . . . . . . . Dubrac
Adjoint  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Spoor, adjudant de bataillon

-  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Planchadoud, maréchal des logis 
de cavalerie

1ère compagnie 2e compagnie
Capitaine Donnet Capitaine Guyonnaud
Lieutenant Delage Lieutenant Jeantou
Adjudant Gilles Adjudant Boutot
Adjudant Labathe

(1) D’après le Journal des marches et opérations et les renseignements trouvés au dépôt du corps
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3e compagnie 4e compagnie
Capitaine Blanchard Capitaine Mabille
Lieutenant Marluy Lieutenant Delouis
Sous-lieutenant Rouchaud Sous-lieutenant Mazy
Adjudant Péronny Adjudant Lathande
Adjudant Boyer

2e BATAILLON

Chef de bataillon Dufour
Médecin aide-major de 1ère classe . . . . . . . . . . . . . . Guitaine
Adjoint  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Pey, adjudant de bataillon

-  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Blanchard, maréchal des logis 
de cavalerie

5e compagnie 6e compagnie
Capitaine Berthelot Capitaine Godefroy
Lieutenant Branchat Lieutenant Denis
Adjudant Heps Adjudant Authier
Adjudant Précicaud

7e compagnie 8e compagnie
Capitaine Bouyssy Capitaine Auzenat
Lieutenant de Marsac Sous-lieutenant Baju
Sous-lieutenant Magne-Rouchaud Adjudant Demathieu
Adjudant Broussaudier Adjudant Ducrot
Adjudant Favier

3e BATAILLON

Chef de bataillon Morel
Médecin aide-major de 1ère classe . . . . . . . . . . . . . . Dupinet

9e compagnie 10e compagnie
Capitaine Léclaircie Capitaine Parveaud
Lieutenant Charrière Lieutenant Mallebay
Sous-lieutenant Tixier Adjudant Chasette
Adjudant Martin Adjudant Château
Adjudant Valéry

11e compagnie 12e compagnie
Capitaine Valentin Capitaine de Cressac
Lieutenant Lissac Sous-lieutenant Lucien
Sous-lieutenant Duteillot Adjudant Balmet
Adjudant Bamagaud
Adjudant Dugendre

L’effectif du régiment était de: 39 officiers, 3062 sous-officiers, capo-
raux et soldats(149 sous-officiers, 180 caporaux, 24 tambours et clai-
rons et 2709 soldats).
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CAMP RETRANCHÉ DE PARIS

Le 12 août 1914, l’état-major du 89e R.I.T. et le 1er bataillon quittent
Limoges par voie ferrée, à destination du camp retranché de Paris. Ils
débarquent le même jour, à 19 heures, à Ivry, où ils cantonnent.
Le 13 août, les 2e et 3e bataillons quittent à leur tour Limoges par voie
ferrée, débarquent le même jour à Ivry, où le 3e bataillon cantonne avec
le 1er, tandis que le 2e se porte à Bourg-la-Reine

Le 14 août, le 89e R.I.T. est embrigadé, il fait partie de la 177e brigade
(général Villeras) et de la 89e division territoriale (général Penaud),
dont le quartier général est à Versailles.

Du 14 au 29 août, le régiment occupe le secteur 7, qui comprend :
Villacoublay, Jouy-en-Josas, Cressely, Chevreuse, Cernay, Saint-
Cloud, Roquencourt, Le Chesnoy, Villepreux, du département de
Seine-et-Oise, lequel est commandé parle général Tatin jusqu’au 28
août, ensuite, jusqu’au 6 septembre, parle général Darstein, puis par le
colonel en retraite de Percy.

Le 89e R.I.T. exécute la reconnaissance du secteur qui lui est dévolu et
dont il a la défense, puis fait de l’instruction, des marches et des
manœuvres dans la zone d’opération qui lui est assignée.

Le 30 août, le dispositif des troupes étant modifié dans le secteur 7, les
éléments du 89e R.I.T. établis au sud de la voie ferrée, près de Saint-
Cyr-Trappes, sont remplacés par des éléments du 93e R.I.T.

A partir de cette date et jusqu’au 2 octobre, le régiment est chargé de la
défense du front Trappes exclu à Toussus-le-Noble inclus.

L’état-major et le 1er bataillon se portent à Saint-Cyr
Le 2e bataillon, dans la région Haut-Buc et Toussus-le-Noble
Le 3e bataillon, dans la région de Guyancourt et Montigny-le-
Bretonnaux.
Pendant cette période, le 89e R.I.T., dont la ligne des avant-postes reste
constamment en position, occupe plusieurs fois, par alerte, ses empla-
cements de combat, exécute et renforce les organisations défensives
existantes, prépare la destruction de tous les établissements militaires,
industriels ou agricoles susceptibles d’être utilisés par l’ennemi en cas
d’investissement, constitue une section de mitrailleuses par bataillons.
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Il reçoit plusieurs officiers, dont un officier supérieur, le lieutenant-
colonel en retraite Durand-Chaumont, qui prend le commandement du
régiment le 25 septembre.
Le chef de bataillon Morel, commandant le 3e bataillon, est détaché
pour commander le fort de Saint-Cyr; cet officier est remplacé dans son
commandement par le chef de bataillon Gignoux.
Le 19 septembre, le général Bourdariat a pris le commandement de la
89e brigade territoriale.
Du 4 au 7 Octobre le régiment, jusqu’alors de place est constitué en
régiment de campagne. Toutes les transformations utiles sont immédia-
tement apportées, et le 7 au soir, il est complètement réorganisé.
Les 8 et 9 octobre, le régiment quitte le camp retranché de Paris, à des-
tination de la Belgique.
Transporté par voie ferrée de Versailles à Cherbourg, il quitte cette ville
le 10 octobre par voie de mer; le personnel est embarqué à bord du
Niagara, et les animaux,voitures et matériels à bord du Champlain; il
arrive le 11 sans incident, à Dunkerque, où il débarque et va cantonner
à Malo-les-Bains.

EN BELGIQUE
I. - période du 12 octobre au 17 novembre 1914

Quittant Malo-les-Bains dans la nuit du 11 au 12octobre, les bataillons
du 89e R.I.T. s’embarquent successivement à la gare de Dunkerque
pour se porter sur Poperinghe (territoire belge).
Le 12 octobre, les trains s’arrêtent à Cæstre, la voie ferrée ayant été
coupée par le génie français.
Des troupes anglaise étant en contact avec l’ennemi qui occupe les
monts des Cats, au nord du village de Cæstre, le régiment débarque et
reçoit l’ordre de déployer le 2e bataillon face aux monts des Cats, et de
placer les 1er et 3e bataillons en réserve au nord de la station sur la route
d’Ecke.
Vers 16 heures, l’ennemi s’étant retiré des monts des Cats, le régiment
se porte à Saint-Sylvestre, où il s’installe en cantonnement d’alerte et
passe la nuit.

Rassemblé le 13 au matin pour se porter sur Poperinghe, le régiment
reçoit l’ordre d’aller à Godewaersvelde, qu’il quitte dans la matinée du
14 et franchit la frontière belge, pour se porter dans sa zone de station-
nement définitive, savoir : état-major, 1er et 3e bataillons, au sud de la
ville de Poperinghe; 2e bataillon, à Reininghelst, zone dans laquelle le
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régiment exécute des travaux de défense jusqu’au 17 octobre.

Le 17 octobre, le régiment reçoit l’ordre de porter 2 bataillons (1er et 3e

bataillons) en réserve à Oostvleteren et Westvleteren.

Le 2e bataillon est dirigé sur Proven, avec mission de protéger l’artille-
rie de ce secteur.

Le 18 octobre, le 2e bataillon reçoit l’ordre de se porter sur
Nordschoote, avec mission de constituer une ligne de protection
appuyée sur la partie du canal de Furnes à Ypres. Les compagnies s’es-
paceront à de larges intervalles pour protéger la retraite des éléments
plus en avant et, aussi l’artillerie, le cas échéant.

La 1re compagnie du 2e bataillon va occuper l’ouvrage de Luighem,
évacué par les Belges.

Le 19 octobre, l’état-major, les 1er et 3e bataillons se portent sur
Bixschoote; le 3e bataillon s’établit aux avant-postes, face aux débou-
chés de la forêt d’Houthulst.

Le 2e bataillon occupe la tête de pont de Steenstrate et le carrefour de
Lizerne.

Le 20 octobre, à la pointe du jour, des fractions de cavalerie belge
refluent sur Bixschoote et se retirent vers l’Yser. Ordre est donné de
ramener sur Bixschoote les 1er et 3e bataillons, et de les porter sur
Bœsinghe, en passant par Briélen, afin de marcher dans la direction où
se produit un fort mouvement ennemi, dont la cavalerie occupe une
partie de la lisière ouest de la forêt d’Houthulst.

Le 2e bataillon est maintenant à le tête de pont de Steenstrate.

Le 21 octobre, l’état-major, le 1er bataillon et deux compagnies du 3e se
portent sur Zuydschoote et y cantonnent; les deux autres compagnies
du 3e bataillon restent à Bœsinghe, où elles occupent la tête de pont.

Le  22 octobre, le 1er bataillon occupe les tranchées de première ligne
sur le canal de l’Yser, entre Norschoote et Lizerne; il subit toute la jour-
née des feux d’artillerie et d’infanterie.

Le 2e bataillon occupe toujours le pont de Steenstrate et ses abords,
ayant devant lui, des troupes anglaises; un bataillon du 41e R.I. et, un
détachement du 60e bataillon de chasseurs viennent le renforcer. Le 3e
bataillon est en réserve sur la route de Liserne à Nordschoote.
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Le poste de commandement du commandant du régiment est établi à
ZuydSchoote.

Les 23 et 24 octobre, la situation du régiment est sans changement; les
bataillons sont soumis à des feux intermittents d’infanterie et d’artille-
rie qui occasionnent des pertes sérieuses. Le moral et l’entrain restent
parfait.

Le 24 octobre, dans la soirée, par suite d’un manque d’étude et de pru-
dence au moment de la relève des troupes des tranchées de première
ligne, une panique se produit et un groupe d’homme d’un régiment ter-
ritorial voisin arrive en désordre sur le pont de Steenstrate, occupé par
le 2e bataillon. Grâce à la présence d’esprit et aux dispositions prises
par le commandant de ce bataillon, qui, aidé de quelques sous-officiers,
fait tourner le pont du canal, l’ordre est immédiatement rétabli.

Pendant les faits ci-dessus, le 2e bataillon était rattaché à la 5e division
de cavalerie (général Allenou), et le chef de bataillon Dufour, comman-
dant le bataillon fut cité à l’ordre de cette division pour avoir, pendant
trois jours et trois nuits, tenu son bataillon de territoriaux dans des tran-
chées battues par l’infanterie et l’artillerie ennemies, en contact avec
des éléments démoralisés, sans que la contagion atteigne ses troupes.

Le 25 octobre, les 1er et 2e bataillons sont relevés et mis à la disposition
du 9e C.A.

Ils se portent : le 1er bataillon, à  Ypres, le 2e à Saint-Julien et y cantonnent.

Situation inchangée pour le 3e bataillon.

Le 26 octobre au soir, le 1er bataillon se porte dans les tranchées de pre-
mière ligne à l’est de Fresemberg, le 2e bataillon est envoyé sur la route
de Langemarck à Zonnenbeke pour y construire des tranchées.

Les deux bataillons exécutent de jour et de nuit des travaux d’organi-
sation rendus pénibles par le mauvais temps continuel, les rafales fré-
quentes d’artillerie et les feux d’infanterie; ils subissent des pertes sen-
sibles.

Le 3e bataillon occupe toujours les tranchées du canal de l’Yser, en bor-
dure de la route de Lizerne à Nordschoote, et quoique soumis à des
feux d’artillerie incessants, n’en continue pas moins, malgré des cir-
constances atmosphériques défavorables, à exécuter de dures et mul-
tiples corvées : enterrer les morts, transporter des munitions aux avant-
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postes, construire des passerelles et améliorer les tranchées. La 9e com-
pagnie réussit à ramener à Pipegaale un troupeau de 120 bêtes à cornes,
demeuré jusque-là en avant de ses tranchées.

La situation des trois bataillons qui, chaque jour, subissent des pertes,
reste inchangée jusqu’au 7 novembre.

Le 8 novembre, les 1er et 2e bataillons, envoyés à Zillebeke pour exécu-
ter des travaux de première ligne, passent sous le commandement du
général Vidal, commandant la 31e division, 16e C.A.

Le 10 novembre, le 3e bataillon, avec sa section de mitrailleuse, est tou-
jours dans les tranchées de deuxième ligne, derrières des éléments
actifs appartenant aux troupes d’Afrique et aux 151e et 162e R.I., qui
occupent les tranchées de première ligne.

Attaqués et débordés par l’ennemi supérieur en nombre, zouaves et
tirailleurs algériens se replient sur la deuxième ligne. Les 9e et 10e com-
pagnies du bataillon se trouvent ainsi, de façon inattendue, directement
en contact avec l’ennemi qui a pu parvenir jusqu’à 100 mètres environ
de notre deuxième ligne et qui dirige un feu vif de mitrailleuses et de
mousqueterie sur nos positions, également soumises à un violent bom-
bardement.

La 10e compagnie, prise d’enfilade par sa gauche, est débordée. Le per-
sonnel de la section de mitrailleuses est mis hors de combat; son offi-
cier, le sous-lieutenant Gourinchas et son sergent, gravement blessés
tombent au pouvoir de l’ennemi, ainsi que le matériel de la section.

Malgré des pertes sévères, les deux compagnies, renforcées par les
hommes ralliés de la première ligne, se cramponnent sur leurs positions
et arrêtent le mouvement ennemi.

L’adjudant Château a montré, au cours de ce combat, les plus belles
qualités de calme, de bravoure et d’énergie : reprenant en main les
hommes provenant de la première ligne, il leur faisait faire de nouveau
face à l’ennemi et les ramenait au combat. La brillante conduite de ce
sous-officier lui valut une élogieuse citation à l’ordre de la brigade.

Les soldats Gaumy et Héniaut méritent d’être également signalés pour
leur bel exemple de courage et de sang-froid qu’ils ont donné et pour
l’énergie déployée à maintenir leurs camarades sous les feux de l’enne-
mi.

Le 11 novembre, le commandant du 1er bataillon qui occupe avec son
unité les tranchées de deuxième ligne de Zillebeke, où il est exposé à
un bombardement incessant, reçoit l’ordre du général Vidal, 
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commandant la 31e division, de porter sa troupe en première ligne, pour
renforcer les unités actives.

Les hommes quittent leurs tranchées avec un ensemble parfait et se
portent sans hésitations, par bonds, sur la position assignée, parcourant
ainsi une distance de 300 à 400 mètres en terrain découvert, sous un
barrage violent d’artillerie.

Le générale de de B.I. Moussy, qui assiste au mouvement, félicite le
commandant Dardy pour l’ardeur et la magnifique tenue au feu des
hommes de son bataillon.

Le 12 novembre, le poste de secours de ce bataillon est bouleversé par
l’artillerie; le médecin aide-major Dubrac est grièvement blessé avec
plusieurs hommes.

Le 14 novembre, les 1er et 2e bataillons sont relevés et se portent à
Dickebusch, à la disposition du général commandant le 16e C.A. La
marche des unités, qui furent soumises au feu de l’ennemi pendant la
majeure partie du trajet, fut très pénible et coûta des pertes.

Le 17 novembre, le 3e bataillon et l’état-major sont relevés et se portent
à Loo, où le 1er et 2e bataillon les rejoignent.

II. - Période du 18 novembre au 18 avril 1915

Le 18 novembre, le régiment est disposé de la façon suivante : un
bataillon reprend les tranchées de première ligne, le long de l’Yser, à
l’est de Oudecapelle et Vieucapelle; un bataillon en deuxième ligne,
dans la région de Hazewind-Kousbaum et un bataillon en troisième
ligne à Loo.

Les trois bataillons alterneront tous les quatre jours sur les différentes
positions de combat qui sont confiées au régiment.

Le 20 novembre, le lieutenant-colonel Durand-Chaumont reprend le
commandement du régiment.

Le 22 novembre, dans la soirée, l’adjudant Laforêt, le sergent-major
Gaudin et le sergent Peyraud exécutent une reconnaissance sur la rive
droite de l’Yser et se portent à 1800 mètres environ au delà du canal.

Ils rencontrent une patrouille ennemie non éclairée, la fusillent presque
à bout portant et rentrent dans nos lignes sous une vive fusillade, rap-
portant des renseignements sur la position ennemie. Le sergent Payraud
avait reçu une blessure à la main.

Le 9 décembre, le régiment quitte Loo à 8 heures et se porte dans la
région de Bœsinghe.

Jusqu’au 18 avril 1915, le régiment occupera la tête du pont de
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Bœsinghe et participera, soit par le renforcement des unités actives, soit
comme troupes de réserve, soit pour l’exécution des travaux d’organi-
sation, à toutes les opérations dans la région de Bœsinghe,
Ooostvleteren, Zuidschoote, Steenstrate, Pilken, Maison du Passeur,
Langermarck.

Il sera successivement rattaché : au 9e C.A. (général Dubois), au 32e

C.A. (général Humbert), au 38e C.A. (général Muteau), à la 22e B.I.
(général Curé), à la 11e D.I. (général Ferry), au 20e C.A. (général
Balfourier).

Pendant le rude hiver 1914-1915, un repos de quinze jours, à
Wormouth, du 29 février au 13 mars 1915, a seulement interrompu le
séjour du régiment dans les secteurs.

A la date du 5 mars 1915, le capitaine Charreyron, commandant la 3e

compagnie, a pris le commandement du 2e bataillon, qu’il a conservé à
sa nomination de chef de bataillon (20 mai 1915).

Pendant son séjour en Belgique, le 89e R.I.T. a donné partout des
preuves de sa valeur. Il a montré, dans toutes les circonstances, le cou-
rage et l’endurance des troupes actives les mieux entraînées, soit sur
des positions de combat à peine ébauchées, dans un terrain découvert
et marécageux, soit aux travaux de défense les plus durs, soit sous les
plus intenses bombardements, avec parfois un ravitaillement sommai-
re. Il a toujours conservé le plus bel entrain, ne disposant cependant,
pour ses rares journées de repos, que de maisons délabrées dépourvues
de tout confort et ouvertes à tous les vents.

Au moment où le monde entier avait les yeux fixés sur les champs de
bataille de l’Yser, le 89e R.I.T. a prouvé, par son attitude magnifique,
son élan superbe et son moral excellent, que l’on pouvait compter, en
toutes circonstances, sur son entier dévouement.

Sa belle conduite lui valut d’être cité dans les termes suivants, à l’ordre
de l’armée (ordre en date du 3 janvier 1919) :

Régiment territorial animé d’un noble sentiment de dévouement et de sacrifice. Jeté en
pleine bataille des Flandres du 20 octobre au 16 novembre 1914, à réussi par ses vigou-
reuses contre-attaques, notamment à la Maison du Passeur et au pont de Steenstraate,
à arrêter la progression ennemie, malgré les dangers et les fatigues, faisant l’admiration
des troupes actives combattant avec lui.

Les pertes du 89e R.I.T., pendant la bataille des Flandres et son séjour
en Belgique, s’élèvent à :
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OFFICIERS

Tués : 1 (lieutenant Lucien)
Blessés : 4 (capitaine Blanchard ( 2fois), lieutenant de Marsac, médecin aide-major 

Dubrac
Disparu : 1 (sous-lieutenant Gourinchas)

TROUPE

Tués : 80
Blessés : 296
Disparus : 18

DANS L’AISNE
Période du 20 avril 1915 au 3 décembre 1916

Le 20 avril, le régiment quitte Dunkerque  par voie ferrée à destination
du Soissonnais. Les bataillons débarquent dans la nuit du 20 au 21 avril
à Longpont et Vierzy et cantonnent : le 1er bataillon, à Villers-Hélon, le
2e bataillon, à Louatres, le 3e bataillon, à Violaine.

A cette date, le régiment passe sous le commandement du 37e C.A., de
la VIe armée (général Dubois).

Le 26 avril, le 89e R.I.T. assiste à la revue passée par le Président de la
République près du Grand-Rozoy.

Le 28 avril, le régiment relève le 246e R.I. dans le secteur de Salsogne
- Ciry - Sermoise - Augy - Couvrelles en première et deuxième ligne,
sous les batteries allemandes du fort de Condé-sur-Aisne. Chaque
bataillon passe, en principe, huit jours en première ligne, huit jours en
soutien et huit jours en réserve; le régiment alterne sur les positions
avec le 90e R.I.T.

Le 6 juillet, un sous-officier et six soldats du 171e R.I. allemand, se
disant Alsaciens, se rendent prisonnier à une patrouille de la 4e compa-
gnie du 89e R.I.T.

Les 8 et 9 juillet, bombardements violents de Ciry - Salsogne; le P.C.
du lieutenant-colonel, à Salsogne, est fortement atteint. Le capitaine
Valentin, adjoint au chef de corps, un sapeur et plusieurs soldats sont
blessés.

Le 4 août, le 89e R.I.T. et le 37e C.A., dont il fait partie, sont rattachés
à la Ve armée, commandée par le général Franchet d’Espérey.

Lors de l’offensive française du 25 septembre 1915, les compagnies du
89e R.I.T. étaient alertée et avaient reçu leur plan d’engagement pour
traverser l’Aisne et aller occuper, sur la rive droite de l’Aisne, Chivres
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Celles et Condé-sur-Aisnes. Mais l’offensive fut arrêtée avant qu’on
pût tenter le passage.

Du 18 au 27 février 1916, le régiment est envoyé au repos à Arcy-
Sainte-Restitute, Cramaille et Branges.

Le 28 février, le régiment rentre au secteur :
E.M., H.R. et 3e bataillon, à Couvrelles et  à La Siège;
2e bataillon, à Augy;
3e bataillon, à Grand-Rozoy, en réserve de C.A. 

Le 6 mars, le 3e bataillon rejoint le régiment à Couvrelles.

Le 7 avril, une deuxième compagnie de mitrailleuses est constituée au
régiment.

Le 14 mai, une patrouille de la 10e compagnie, partie pendant la nuit de
“Gobinne-Ouest”, vers le rive gauche de l’Aisne, tombe dans une
embuscade ennemie; elle a un caporal et un soldat tués et deux soldats
disparaissent.

Le 18 juin, une patrouille de la 12e compagnie partie de “la plaine” vers
le confluent de l’Aisne et de la Vesle, échange des coups de fusil avec
un parti ennemi. La patrouille à un tué et deux blessés, mais ne cède pas
le terrain et reste en position sur le point à observer.

Le 23 juillet, vers 22 h 35, les soldats Lenoble et Bréhon de la 5e com-
pagnie, en sentinelle à 150 mètres à l’est du poste du bois Pilloux, sont
attaqués et enlevés par l’ennemi. Des traces de lutte indiquent que ces
hommes ont dû se défendre vigoureusement.

Le 29 juillet, une patrouille, conduite par l’adjudant-chef Lamande, de
la 5e compagnie, sorties de nos lignes à 2 heures, se heurte à une
patrouille ennemie. Après une courte lutte, un sous-lieutenant allemand
de la 5e compagnie du 65e R.I. est blessé au coude et fait prisonnier.

D’après les renseignements fournis par cet officier allemand, les sol-
dats Lenoble et Bréhon, enlevés pendant la nuit du 23 au 24 juillet, se
sont bravement défendus et ont blessé l’officier qui commandait la
patrouille ennemie. Le soldat Lenoble, signalé comme disparu, griève-
ment blessé, serait mort le lendemain et aurait été enterré à Missy; les
honneurs militaires lui auraient été rendus par le 65e R.I. allemand.

Les 24 et 25 août; le régiment, enlevé en autobus, va relever, dans la
région de Soissons (Soissons - Courmelles - Vauxbuin - Saint-Waast),
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les 25e et 29e bataillons de chasseurs et un bataillon du 172e R.I.

Le 18 septembre, une patrouille ennemie, profitant d’une pluie violente
et d’une nuit très obscure, parvient, en suivant une chicane non obs-
truée, dans le réseau de fil de fer, à s’approcher d’un de nos petits poste
dont elle blesse et enlève, après un corps à corps, la sentinelle, le soldat
Frémont, qui s’était courageusement avancé pour se rendre compte de
ce qui se passait devant lui.

Le 3 décembre, pendant la nuit, le régiment est relevé sur ses positions
par deux bataillons de marche de cavalier à pied de la 7e division de
cavalerie.

Le 1er bataillon du 89e R.I.T. va cantonner à Berzy-le-Sec et Ploisy,  les
2e et 3e bataillons à Vignolles et Noyant.

Le régiment doit être transporté dans la Marne.

Pendant cette longue période, du 20 avril 1915 au 3 décembre 1916,
pendant laquelle le 89e R.I.T. a été maintenu dans l’Aisne, à Soisson et
à l’est de cette ville, à Saint-Waast - Saint-Médard. Il a participé à l’oc-
cupation des premières et deuxièmes lignes, exécutés de nombreux et
importants travaux d’organisation, subissant des bombardements inter-
mittents et parfois sévères, qui lui occasionnèrent des pertes sensibles,
notamment dans les secteur de 1re ligne de Saint-Paul et Saint-Waast.

Il a toujours maintenu les positions dont la garde lui a été confiée,
repoussant les tentatives ennemies pour aborder ou reconnaître nos
lignes. Le moral et l’entrain sont toujours restés excellents.

Les pertes on été les suivantes :
OFFICIERS

Blessés : 5 (lieutenant-colonel Durand-Chaumont, commandant Dardy, capitaines 
Flaud, Valentin, sous-lieutenant Toupé).

TROUPE

Tués : 28
Blessés : 36

EN CHAMPAGNE
I. - Période du 4 décembre 1916 au 26 mai 1917.

Le 4 décembre, l’E.M., la C.H.R. et le 1er bataillon, par voie de fer, et
les 2e et 3e bataillons, par autobus sont transportés dans les cantonne-
ments ci-après :
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E.M. et C.H.R., à Esternay;
1er bataillon, à La Forestière;
2e bataillon, à Verneuil-Chambrecy;
3e bataillon, à Montmort.

Le éléments de La Forestière et de Montmort sont mis à la disposition
de l’intendance et du service forestier pour l’exploitation forestière.

Les éléments de : Esternay, Verneuil et Chambrecy, sont mis à la dis-
position du génie des étapes et du service des routes.

Les 20 et 21 décembre, le régiment est relevé par le 90e R.I.T., enlevé
en autobus et transporté : 

E.M., C.H.R. et 2e bataillon à Essises et environs;
1er bataillon, à  La Chapelle-sur-Chézy et environs
3e bataillon, à Ville-Chamblon et environs.

Le 5 janvier 1917, le 3e bataillon se porte sur Bazoches, Jonchéry et
Fismes, où il est mis à la disposition du  service des gares.

Le 12 janvier, l’E.M.,  la C.H.R., les 1er et 2e bataillons sont transportés
en camions autos à Roucy, Beaurieux, Ventelay et Vaux-en-Varenne, où
ils sont mis à la disposition du service des routes et de l’artillerie
(dépôts de munitions).

Le 12 mars, le régiment est organisé à 3 compagnies par bataillon, la 4e

compagnie de chaque bataillon étant affectée au dépôt divisionnaire de
la 89e division d’infanterie territoriale qui est créé.

Le 1er avril, le régiment se rend dans la région de Reims, où il relève le
118e R.I.T., à Cormontreuil, Pommery et Reims.

Le 10 avril, il est envoyé dans le secteur de Silléry, où il relève deux
bataillons du 6e régiment russe.

Le 2e bataillon du régiment, rattaché, avec le 90e R.I.T., à la défense de
Reims, va occuper l’Allée-Noire, devant Saint-Léonard et le fort de la
Pompelle, constamment bombardés par l’artillerie allemande.

La 89e D.I.T., dont dépend le 89e R.I.T. et commandée par le général de
division Baquet, va, pendant la période de préparation de l’offensive
française du 16 avril 1917 et en vue de cette offensive, tenir la charnière,
à Sillery et la Pompelle, entre les IVe et Ve armées. Les bombardements,
par obus de 210 et 305 sur le fort de la Pompelle, et les coups de main,
avec jets de liquides enflammés, ont été incessants dans cette période
et souvent très meurtriers.
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Pendant la nuit du 14 au 15 avril, à 4 h 30, après un bombardement
particulièrement violent, trois groupes ennemis d’une quinzaine
d’hommes environ chacun attaquent nos positions au point de soudure
des 9e et 10e compagnies; l’ennemi lance des jets de liquides enflammés.

Après un corps à corps violent, l’ennemi, rejeté de nos tranchées ou il
avait réussi à prendre pied, laisse deux cadavres devant nos lignes. 

Nos pertes du fait de cette attaque et par le bombardement, sont très
sensibles.

Les 15, 16 et 17 avril, bombardements violents et continus de nos posi-
tions de soutien et de réserve.

Pendant la nuit du 25 au 26 avril, après un bombardement intense, deux
détachements ennemis de vingt cinq hommes environ chacun abordent
nos tranchées en deux points différents occupés par les 1re et 9e compa-
gnies; ils font largement usage de liquides enflammés. Devant la 9e

compagnie, l’ennemi ne peut aborder nos lignes et un feldwebel alle-
mand est fait prisonnier.

Devant la 1re compagnie, il réussit à pénétrer dans nos tranchées, mais,
après un corps à corps très vif, il est repoussé.

Nos pertes, pendant cette nuit sont assez importantes.

Pendant la nuit du 4 au 5 mai, le régiment est relevé par des bataillons
de cavalerie à pied, du 2e corps de cavalerie et se rend au repos dans la
région de Fontaine-sur-Ay et de Bouzy; le 23 mai, il est réuni en entier
dans cette dernière localité.

Le 26 mai, le régiment est mis à la disposition du service des routes de
la Ve armée.

Pendant son séjour dans la région de Cormontreuil, Pommery, Silléry
et la Pompelle, le 89e R.I.T. eut toujours une belle attitude au feu; mal-
gré des bombardement très intenses et plusieurs coups de main ennemis,
il conserva intact les positions confiées à sa garde et fit des prisonniers.

Les pertes du régiment, pendant cette période, s'élèvent à :

OFFICIERS

Blessés : 2 (sous-lieutenant Régnier, Lavaud).

TROUPE

Tués : 14
Blessés : 45
Disparus : 2
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II. - Période du 27 mai au 16 juin 1917.

Du 27 mai au 16 juin, le régiment, cantonné dans la région de Pévy,
Bouvancourt, Guyancourt, Lhéry, Lagery, Aougny et Romigny, est mis
à la disposition du service routier pour exécuter des travaux.

Le 16 juin, la 89e division territoriale est dissoute et ses deux brigades,
177e et 178e deviennent brigades isolées.

Le général Baquet, qui commandait cette division, adresse, par ordre
général n° 250, ses vives félicitations aux corps et services de la divi-
sion pour leur haut sentiment de leurs devoirs envers la patrie et pour
le bon esprit, la bonne tenue et la belle attitude au feu dont les troupes
on toujours fait preuve pendant leurs longs séjour aux tranchées.

A VERDUN
Période du 17 juin au 13 septembre 1917.

Le 17 juin, le régiment est embarqué en chemin de fer à Germaine
(Aisne) et transporté dans la région de Bar-le-Duc, près de Revigny. Il
est débarqué à Mussey et se porte dans les cantonnements de
Hargeville et Chardogne.

Le 19 juin, embarqué en camions-autos, il est transporté à Verdun, où
il débarque et cantonne à la citadelle où il séjourne le 20.

Le 21 juin, le régiment chargé des travaux de route, se rend aux points
suivants :

E.M. et C.H.R., au camp de La Beholle;
1er bataillon, au tunnel de Tavannes;
2e bataillon, au fort de Souville et caserne Marceau;
3e bataillon, à Glorieux, Belrupt et fort de Belleville.

Le 2e bataillon est chargé de l’entretien, de l’amélioration et de la
construction, en coopération avec le génie d’une voie de 0m,60, entre le
fort de Souville et la caserne Marceau.

Le 13 juillet, les états-majors des trois bataillons sont réunis à Glorieux
où ils cantonnent; le régiment est mis en entier au service des routes,
dans la région nord de Verdun, jusqu’au 20 août.

Le 8 août, le 2e bataillon se porte aux carrières d’Haudremont et aux
abris du ravin des Vignes, et, le 20 août, les unités du 89e R.I.T. sont
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stationnées au nord de Verdun et réparties de la façon suivante :
1er bataillon, fort de Belleville, ravin de la Ruche et ravin des Vignes;
2e bataillon, carrières d’Haudremont;
3e bataillon, tunnel de Tavannes.

Le 27 août, le régiment est réorganisé à deux bataillons; le 3e bataillon
ayant été supprimé. Les hommes de troupe ce bataillon sont répartis
entre les deux autres bataillons du corps et les officiers seront rayés des
contrôles du régiment et affectés à des services spéciaux.

Les 1er et 2e bataillons restent sur leurs emplacement ci-dessus jusqu’au
10 septembre.

Le 13 septembre, le régiment entier vient à la citadelle de Verdun; il
doit être transporté en Champagne et affecté à la IVe armée.

Pendant son séjour dans la région de Verdun, le 89e R.I.T. n’a cessé de
faire preuve de la plus belle attitude dans toutes les missions qui lui ont
été confiées.

Sous les bombardements les plus furieux, il exécuta avec entrain et
ténacité et le plus grand mépris du danger, les travaux d’organisation
les plus avancé de la défense, en vue de l’attaque des positions enne-
mies exécutée le 20 août.

Malgré les plus denses barrages ennemis et sous les obus toxiques, qui
faisaient dans ses rangs des vides sensibles, le moral est toujours resté
très élevé et à hauteur de toutes les circonstances.

Pendant son séjour dans les secteurs de Verdun, les pertes du régiment
s’élèvent à :

OFFICIERS

Blessés : 2 (sous-lieutenant Dégemont et Broussaudier, Lavaud).

TROUPE

Tués : 21
Blessés : 16

EN CHAMPAGNE
I- Période du 14 septembre 1917 au 25 mai  1918.

Le 14 septembre, le régiment est transporté en camions-autos en
Champagne, est affecté à la IVe armée et mis à la disposition du service
télégraphique pour des travaux à exécuter en deuxième et troisième
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lignes et  à la disposition du génie pour la manipulation et le transport,
dans les gares, du matériel destiné à l’armée.

Ses bataillons débarquent : le 1er, à Hans; le 2e, à saint-Jean-sur-Tourbe;
la compagnie H.R., à Mourmelon-le-Grand; ils cantonnent dans cette
région.

Le 5 octobre, le régiment quitte la IVe armée et passe à la Ve; l’E.M., la
C.H.R. et le 1er bataillon font mouvement par camions-autos et sont
transportés à Fontaine-sur-Ay, Tauxières et Mutry, où ils cantonnent.

Le 9 octobre le 2e bataillon, rejoint par voie de terre, le reste du régi-
ment.

Le 18 octobre, le régiment est enlevé en camions-autos à tauxières,
Mutry et est transporté dans la région de Trigny - Muizon.

Le 5 décembre, l’E.M. et la C.H.R. se portent à Gueux, l’E.M. et une
compagnie du 1er bataillon à Bouleuse.

Du 26 décembre 1917 au 1er avril 1918, le régiment, cantonné dans les
faubourgs et environs de Reims, continue à exécuter des travaux de
construction et d’amélioration des réseaux télégraphiques et les mani-
pulations et des transports de matériel dans les gares et les postes avan-
cés de l’armée.

Le 1er avril, le régiment passe  à la VIe armée; il quitte ses cantonne-
ments et se porte à Prouilly et Branscourt, où il cantonne et d’où il
repart le 2 avril pour se porter à Roucy.

Le 11 avril, après avoir passé une semaine au repos à Roucy, le régi-
ment se porte dans la région de Chaudardes, Cuiry-les-Chaudardes et
la Ville-aux-Bois, où il exécute jusqu’au 15 avril des travaux sur la pre-
mière ligne.

Le 16 avril, le 1er bataillon se porte dans le secteur du bois des Buttes
et du bois de Clausade, où il travaille jusqu’au 2 mai à l’organisation
de la deuxième position.

Le 3 mai, l’E.M. et le 2e bataillon sont cantonnés à Roucy, et le 6 mai
ce bataillon, mis à la disposition de la 74e D.I., va occuper des positions
de deuxième ligne dans le secteur du “Choléra”.

Le 9 mai, tous les éléments du 89e R.I.T., réunis et cantonnés à Roucy,
vont à Prouilly.

Le 11 mai, le régiment se porte à Châlon-sur-Vesle et est employé à
l’organisation défensive de la vallée de la Vesle, à laquelle il travaille
activement jusqu’au 25 mai.

Pendant la période du 14 septembre1917 au 25 mai 1918, le 89e R.I.T.
a surtout été employé à des travaux d’organisation de position, de
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réfection de routes et de réseaux télégraphiques, de manipulation et de
transport de matériel, etc.

Les secteurs calmes dans lesquels il a travaillé et l’aménagement rela-
tivement confortable des cantonnement qui lui étaient affectés lui ont
permis de se reposer des ses fatigues antérieures et de passer l’hiver
dans les meilleures conditions possibles sans subir de pertes.

I- Période du 14 septembre 1917 au 25 mai  1918.

Le 26 mai, à la nouvelle de l’offensive allemande sur le front de la VIe
armée, attendue comme probable pendant la nuit du 26 au 27, le régi-
ment cantonné à Châlon-sur-Vesle, est alerté et reçoit l’ordre d’aller
renforcer la division marocaine (45e D.I. commandée par le général
Naulin) qui occupe les positions : Saint-Thierry, Pouillon, Villers-
Franqueux et la route nationale n° 44.

Le commandant Charreyrou, commandant provisoirement le régiment,
reçoit l’ordre de porter immédiatement son P.C. de régiment à Pouillon,
en arrière de la route n° 44, avec le 1er bataillon; il s’installe à Pouillon
dans la nuit du 26 au 27 mai, dès 1 heure du matin, au P.C. du colonel
du Guiny.

Le 1er bataillon (capitaine Donnet) s’amalgame au groupe des bataillons
d’infanterie d’Afrique sous les ordres du lieutenant-colonel du Guiny
et se porte sur Pouillon et Thil.

Le 2e bataillon (commandant de Caluwe), placé sous les ordres du lieu-
tenant-colonel commandant le 6e régiment de tirailleurs algériens, se
dirige sur Villers-Franqueux et occupe la partie nord-ouest de ce villa-
ge, le château de Toussicourt, le moulin de Villers.

Le mouvement des deux bataillons pour se porter sur les emplacements
assignés commence  à minuits. La préparation d’artillerie ennemie se
déclenche à 1 heure du matin. L’ennemi bat furieusement les chemins
et les voies de communication par des tirs nourris d’obus de tous
calibres et d’obus toxiques qui obligent à porter les masques de protec-
tion contre les gaz. La progression est pénible et d’énormes difficultés
surgissent.

Le 1er bataillon atteint Pouillon et le 2e bataillon Villers-Franqueux, vers
3 heures, le 27 mai.

A 7 heures du matin, les 2e et 3e compagnies sont envoyées sur la
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position intermédiaire, à la disposition du commandant Cloître, com-
mandant le 2e bataillon d’infanterie légère d’Afrique.

Les 5e et 7e compagnies sont également envoyées sur cette position
intermédiaire. Le commandant de Caluwe est blessé et est remplacé par
le capitaine de Marsac dans le commandement du 2e bataillon.

Vers 14 heures, la 6e compagnie, qui était au château de Toussicourt, est
elle aussi envoyée en renfort sur la position intermédiaire; le lieutenant
Loiseau est blessé pendant l’exécution de ce mouvement.

Le 28 mai, les troupes d’Afrique, qui occupent les positions avancées,
subissent de lourdes pertes et se replient sous le choc de l’ennemi très
supérieur en nombre.

Les unités du 89e R.I.T., renforcées sur la ligne intermédiaire par des
éléments actifs repliés de la ligne avancée, se maintiennent, malgré la
violence de l’attaque, sur cette position jusqu’à 14 heures et reçoivent,
à ce moment, l’ordre de se replier : le 1er bataillon sur Gueux, face à
l’ouest, et le 2e bataillon sur le fort de Saint-Thierry, puis sur Ormes.

Le capitaine Donnet, blessé en assurant l’évacuation des blessés de son
bataillon, avant de quitter Pouillon, est remplacé par le capitaine Goyer
dans le commandement du 1er bataillon.

Le mouvement de repli est long et pénible; des pertes sont éprouvées à
la sortie du village de Pouillon et aux abords du fort de Saint-Thierry.

Vers 17 heures, les unités atteignent les emplacement indiqués; le 1er

bataillon s’y maintient sous un bombardement intermittent, mais d’une
violence inouïe, tandis qu’à peine arrivé le 2e bataillon reçoit l’ordre de
se porter à la cote 114, près de Champigny, pour interdire à l’ennemi le
passage de la Vesle. Ce bataillon passe sous le commandement du colo-
nel Richaud commandant l’I.D. de la 45e D.I.

Le commandant Charreyron, qui a reçu des ordres pour l’occupation de
Champigny, porte son poste de commandement dans cette localité.

Le 29 mai, à 9 heures, le 1er bataillon reçoit l’ordre de se porter rapide-
ment sur Champigny et la cote 114, avec mission d’y prolonger, vers
l’est, le 2e bataillon du régiment et interdire coûte que coûte à l’ennemi
l’accès de la Vallée de la Vesle.

Les unités du régiment se trouvent en première ligne et pendant toute
la journée, cherchent à empêcher par leurs feux des éléments ennemis
de s’infiltrer sur la rive gauche de la rivière.

Des patrouilles sont poussées en avant et l’une d’elles, commandée
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par le sergent Gauthier, ramène prisonnier un sous-officier ennemi.

Pendant la nuit, le 2e bataillon est relevé par un bataillon de tirailleur
sénégalais et va prendre position entre Ormes et Thillois, où il couvre
et protège les unités de première ligne et recueille et encadre les isolés.

Le 30 mai, vers 18 et 19 heures, après un bombardement violent, deux
attaques de grande envergure se produisent sur le front du 1er bataillon
et, plus à droite, sur les tirailleurs sénégalais qui, après une lutte terrible
où ils se font décimer, cèdent sous la pression ennemie.

Le repli des tirailleurs sénégalais découvre la gauche du 1er bataillon et
compromet sa situation.

Les Allemands, voyant la ligne de défense dégarnie par la gauche et le
1er bataillon du 89e R.I.T. restant seul et en l’air devant Champigny,
renouvellent leurs attaques avec de violents tirs de mitrailleuses et diri-
gent en même temps un très gros tir de barrage sur les arrières de
Champigny pour empêcher le repli. Le commandant Charreyron, vou-
lant assurer la conservation de la position, au moins pendant le temps
nécessaire pour préparer le repli des autres compagnies du bataillon,
prend personnellement le commandement de la 3e compagnie, en ligne
le long des carrières de Champigny. Nos tirs de mousqueterie et de
mitrailleuses arrêtent la progression de l’ennemi et l’empêche de don-
ner l’assaut. Mais la fusillade allemande reste extrêmement vive; le
commandant Charreyron est blessé d’une balle à la cuisse et doit être
évacué.

Le capitaine Goyer, commandant le bataillon, est blessé presque en
même temps; le lieutenant Desreux disparaît, très grièvement blessé.
Fortement éprouvé, son matériel et ses mitrailleuses détruits, attaqué de
front et de flanc, le bataillon parvient à se dégager et à se replier, avec
d’énormes difficultés, sur le mont Saint-Pierre. Il y parvient à 23 heures
et se joint à des éléments d’autres corps (22e colonial, 63e, 65e et 100e

R.I.).

Le 31 mai, au matin, le 1er bataillon se porte avec les éléments actifs des
autres corps sur la ferme de Constantine (au sud de Tinqueux). Le lieu-
tenant Gilles est blessé et le lieutenant Guillemot disparaît.

Le 2e bataillon reste dans ses positions de la veille, tenant tête à l’enne-
mi sous in bombardement violent; il est placé sous le commandement
du lieutenant-colonel Trapot du régiment 3e bis de zouaves.

Le commandant Charreyron ayant été blessé le 30 mai au soir, le
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capitaine de Marsac, tout en conservant le commandement de son
bataillon, fortement engagé, prend le commandement du régiment.

Le 1er juin, le 1er bataillon se maintient jusqu’à 9 heures à la ferme de
Constantine et, sous la pression de l’ennemi, très supérieur en nombre,
se replie sur Bézannes.

Chargé de protéger le repli des derniers élément français franchissant
la Vesle, les unité du 2e bataillon sont toujours en position entre Ormes
et Thillois.

Vers 7 heures, des reconnaissances précèdent l’attaque ennemie,
débouchent de Thillois et sont repoussées par nos feux et en particulier
par ceux de la 2e compagnie de mitrailleuses du régiment.

A 8 heures, l’attaque allemande se dessine. Violemment engagé, le 2e

bataillon est renforcé par des unités du 99e R.I.T. et du 18e dragons et
par des section de mitrailleuses.

Le 2 juin, le 1er bataillon est rassemblé à Ecueil et va cantonner à
Montchenot.

Le 2e bataillon est toujours au contact de l’ennemi, qui renouvelle ses
attaques sans succès.

Le 3 juin, après avoir résisté à toutes les violentes attaques de l’enne-
mi, qui n’a pu entamer sa position et dont la progression a été arrêtée,
le 2e bataillon est relevé, dans la soirée, par un bataillon du 130e R.I. et
se porte à Montchenot où il cantonne.

Le 4 juin, le régiment est à Tours-sur-Marne.

Le 6 juin, le colonel Durand-Chaumont reprend le commandement du
régiment.

Le 8 juin, le régiment se rassemble à Athis, d’où il est enlevé à 11
heures et transporté en camions-autos dans la région de Dormans; il
débarque à 15 heures à Igny-le-Gard; il est placé sous les ordres du
général Gater, commandant la 21e brigade composite anglaise.

La 177e brigade doit coopérer à la défense des passages de la Marne,
entre Treloup exclu et Cumières exclu.

Le 1er bataillon va relever, à Dormans, un bataillon du 109e R.I., et le 2e

bataillon va cantonner à La Chapelle-Monthodon, ou il est en réserve
de secteur.

Le 16 juin, pendant la nuit, le régiment est relevé par le 117e R.I., et est
dirigé sur Le Breuil, Baulne, Le Bordet et Le Moncet.
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Le 18 juin, il se porte sur Gault-la-Forêt et Soigny, où il doit se tenir
prêt à faire mouvement par chemin de fer.

Pendant cette période, du 26 mai au 19 juin, dans une lutte opiniâtre,
combattant pied à pied avec les unités actives et subissant des pertes
très sérieuses, le 89e R.I.T. eût sous tous les rapports, une attitude admi-
rable qui lui a valu, l’attribution de la fourragère, qu’ont obtenue très
peu de régiments territoriaux.

Ordre général n° 348, du 10 juillet 1918, du général
commandant la Ve armée

Lors des récentes opérations a, pendant une semaine, pris une part active à la
défense de positions importantes et s’est signalé en toutes circonstances par sa
belle conduite au feu. Engagé en première ligne les quatre premiers jours, s’est
montré digne de combattre à côté des unités actives en supportant, sans
défaillance, les bombardements exceptionnellement violents et en contribuant
efficacement à briser les attaques ennemies.

En même temps, douze officiers, sous-officiers et soldats étaient cités
à l’ordre de l’armée, trente-trois à l’ordre du 1er corps d’armée colonial
et quatre-vingt à l’ordre de la division marocaine (45e D.I.).

Le général Naulin, commandant la 45e D.I. (division marocaine), ren-
dait hommage à l’héroïque 177e brigade territoriale (89e et 90e R.I.T.)
dans l’ordre du jour que nous publions en annexe.

Les pertes du régiment pendant cette période s’élèvent à :

OFFICIERS

Blessés : 7 (Commandants de Caluwe, Charreyron, capitaines Goyer, Donnet,
lieutenants Loiseau, Laratte et Gilles).

Disparus : 2 (lieutenants Guillemot, Desreux).

TROUPE

Tués : 36
Blessés : 99
Disparus : 25

EN ALSACE
Période du 20 juin au 26 août 1918.

Le 20 juin, le régiment s’embarque en chemin de fer à Esternay
(Marne), à destination de l’Alsace. Il débarque, le 21, à Laveline
(Vosges) et cantonne dans cette localité et aux environs.
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Le 24 juin, le régiment, rattaché à la 62e division d’infanterie, quitte
Laveline et va cantonner à  La Bourgonée, Sanceray, les Feignes, La
Grande-Basse et La Gaillère.

Le 1er juillet, tout le régiment est réuni à Saint-Dié; pendant la nuit du
31 au 1er juillet, le 2e bataillon a relevé dans le centre de résistance
“Lorraine” un bataillon du 51e R.I.T.

Le 3 juillet, le lieutenant-colonel Méquillet prend le commandement du
régiment, en remplacement du colonel Durand-Chaumont, remis à la
disposition du Ministre.

Le 8 juillet, le 1er bataillon va occuper la position intermédiaire dans le
centre de résistance de “l’Ormont”.

Le 2e bataillon, relevé du centre de résistance “Lorraine” vient occuper
la position de résistance dans le centre de résistance de l’Ormont.

Le 13 juillet , le 1er bataillon est relevé et se rend avec l’état-major et la
C.H.R., à Plainfaing.

Le 2e bataillon relève le 1er bataillon du 79e R.I.T., dans le centre de
résistance “Bonhomme”.

Le 14 juillet , le capitaine Denizard, commandant le 1er bataillon, est
blessé.

Le 15 juillet, le lieutenant-colonel Méquillet prend le commandement
du sous-secteur “Bonhomme”.

Le 17 juillet, le commandant Benoît passe au régiment.

Le 2 août, à 8 heures, à Plainfaing, le général Lecomte, commandant le
33e C.A., remet la croix de guerre au drapeau du régiment.

Le 7 août, le commandant de Caluwe reprend le commandement du 2e

bataillon, et le commandant Benoît prend le commandement du 1er

bataillon.

A VERDUN (2e SÉJOUR)
Période du 27 août au 27 octobre 1918.

Relevé les 20 et 21 août par les 6e et 7e bataillons de chasseurs à pied,
le régiment est transporté, par voie ferrée, à  Landrécourt (meuse), où
il débarque le 27 août, et se porte :

1er bataillon, à Nixéville, Landrécourt, camp du Chapitre et le bois de
Ghierville, à la disposition du service routier et des magasins de gare;

Le 2e bataillon, réparti au faubourg Pavé, caserne Miribel, Radet,
Glorieux, citadelle de Verdun et belleville, est affecté en entier au ser-
vice des dépôts de munitions d’artillerie.
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L’état-major du régiment et la C.H.R. sont au “bois du Hasard”.

Après avoir fait divers changement de cantonnements, les unités du
régiment sont groupés au fort de Duguy et  à la caserne Niel, et, le 28
octobre, le régiment est enlevé en camions-autos, transporté dans la
région de Rosières-aux-Salines et mis à la disposition du génie de l’ar-
mée pour la mise en état des communications au fur et à mesure de l’of-
fensive victorieuse de nos troupes.

A LA POURSUITE DE L’ENNEMI

A partir du 20 novembre 1918, le régiment se porte, soit par voie de
terre, soit par voie ferrée, dans les régions libérées et en pays ennemi,
et cantonne dans les localités suivantes : Sarrebourg, Saint-Louis,
Lutzelbourg, Saverne, Phalsbourg, Landau, Goëtsenbruck, Drutingen,
Waldfischbach, Hamweiler, Dusweiler, Pirmasens, Rothalben, Thal-
Eschweiler.

DÉMOBILISATION

Dissolution du régiment.

Le 24 décembre 1918, la démobilisation des classes anciennes est com-
mencée.

Par ordre général n°143 F, note du G.Q.G. n° 2829, du 3 janvier 1919,
la fourragère aux couleurs de la croix de guerre est conférée au régi-
ment, qui a obtenu deux citations à l’ordre de l’armée.

Stationné à Landau (Palatinat) en janvier 1919, le 89e R.I.T. est com-
plètement dissous le 1er février 1919, l’heure de la démobilisation étant
venue pour la majeure partie des militaires le composant.

Son glorieux drapeau a été déposé au dépôt de Limoges.

Les citations accordées aux militaires du régiment pendant la durée de
la campagne ont été, au total :

A l’ordre du régiment  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 318
A l’ordre de la brigade . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 349
A l’ordre de la division  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 80
A l’ordre du corps d’armée  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 33
A l’ordre de l’armée  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12
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Les pertes totales pendant la campagne ont été les suivantes : 

Officiers. Troupes
- -

Tués  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 173
Blessés  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 19 492
Disparus  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 45
Décédés des suites de blessures  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . -- 68
Décédés par maladie contractée aux armées  . . . . . . . . . . . -- 37
Décédés par suites d’accident en service commandé  . . . . -- 6
Décédés en captivité  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . -- 1

Sont annexées au présent travail : 

1° Liste nominative des tués à l’ennemi;
2° Liste nominative des décédés des suites de blessures;
3° Liste nominative des décédés par suite de maladies contractées

en service;
4° Liste nominative des décédés par suite de blessures en service

commandé ou en captivité;
5° Liste nominative des militaires promus dans la Légion d’Honneur;
6° Liste nominative des militaires décorés de la médaille militaire;
7° Liste nominative des militaires décorés d’ordres étrangers;

8° Liste nominative des officiers, sous-officiers et soldats, cités
à l’ordre de l’armée

9° Ordre du jour du général Naulin, commandant la 45e D.I.
(division marocaine), après l’offensive allemande du 27 mai 1918

D’un moral élevé, d’un très grand esprit de sacrifice, d’une endurance
et d’un dévouement superbe, d’une ténacité digne d’éloges, d’un esprit
de discipline remarquable, d’une attitude au feu magnifique et d’un
entrain superbe en toutes circonstances, le 89e R.I.T. a su donner, au
cours de la campagne, la preuve de sa valeur.

L’attribution de la fourragère est un témoignage éclatant des précieux
services qu’il a rendus à la France, et cet insigne, remarquable distinc-
tion pour un régiment territorial, donne le droit d’être fiers à ceux qui
ont combattu dans ses rangs pendant cette longue et dure campagne.

Honneur à ceux qui sont tombés au champ d’honneur pour la défense
du droit, de la liberté et du sol sacré de la patrie !
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6631 Alexalme (Emile)  . . . . . . . 2e classe 10/04 15 Cabaret Kortker (belg.)
2822 Avril (Pierre)  . . . . . . . . . . id. 09/01 15 Pipegaal
6601 Aymard (Pierre)  . . . . . . . . Sergent 12/11 14 Rives de l’Yser

270 Barbe (Jean)  . . . . . . . . . . . Caporal 12/12 14 Langemarck
5157 Barbier (Antoine)  . . . . . . . Sergent 12/11 14 Rives de l’Yser
1029 Barnier (Jules)  . . . . . . . . . 2e classe 10/01 15 Langemarck
2376 Barrière (Pierre)  . . . . . . . . Caporal 23/03 15 Langemarck
18151 Barthélémy (Michel)  . . . . 2e classe 12/11 14 Rives de l’Yser
2935 Basset (Pierre)  . . . . . . . . . id. 21/04 17 Sillery (Marne)
2933 Beyroux (Martial)  . . . . . . Sergent 14/12 14 Bœsinghe
6818 Biardoux (Nicolas)  . . . . . . 1re classe 14/04 17 Sillery
2009 Blanzat (Léonard)  . . . . . . . 2e classe 12/07/ 18 Hermaupère (Vosges)
6548 Bonneau (Léonard)  . . . . . id. 10/07 15 La Plaine (Aisne)
4752 Bouchemousse (J.-B.)  . . . id. 11/11 14 Zillebecke
6846 Bouchetout (Léonard)  . . . Sergent 14/04 17 Sillery
5686 Boudoire (Léon)  . . . . . . . . Caporal 14/11 14 Rives de l’Yser
5825 Bourgine (Charles)  . . . . . . 2e classe 29/05 18 Tilloy (Marne)
18814 Bourrut (Léonard)  . . . . . . id. 02/01 15 Bœsinghe
18207 Boutaud (Denis)  . . . . . . . . Caporal 20/08 17 Région est de Verdun
3998 Boutinaud (Jean-Baptiste) . 2e classe 18/12 14 Bischoote
19482 Bréhon (Victor)  . . . . . . . . id. 23/07 16 Poste des Carreaux (Aisne)
2354 Brun (Jean)  . . . . . . . . . . . . id. 12/11 14 Rives de l’Yser
2357 Brun (Pierre)  . . . . . . . . . . id. 21/03 15 Langemarck
4018 Brun (Jacques)  . . . . . . . . . Caporal 28/04 17 Sillery
6138 Brunet (François)  . . . . . . . Sergent 15/11 16 La Sablière (Soissons)
6524 Buffetaud  . . . . . . . . . . . . . 2e classe 02/09 17 Région est de Verdun
613 Buisson (François)  . . . . . . id. 20/08 17 Audremont

3788 Cassat (Henri)  . . . . . . . . . id. 29/06 15 Quincampoix (Aisne)
129 Cathaly (Charles)  . . . . . . . id. 15/12 14 Langemarck

19584 Cazal (Antoine)  . . . . . . . . id. 17/07 17 Sillery
1144 Chabanacy (Jules)  . . . . . . id. 18/01 15 Langemarck
2845 Chabeaudie (François)  . . . id 24/07 17 Glorieux (Verdun)
2230 Chabot (Jean)  . . . . . . . . . . id. 29/05 18 Ormes (Marne)
7080 Chaleix (Jean)  . . . . . . . . . id. 07/07 15 La Plaine (Aisne)
4307 Chambaretaud (Eugène)  . . id. 08/11 14 Rives de l’Yser
2132 Chapelle (Léonard)  . . . . . . Sergent 18/05 16 Quincampoix
19587 Charbonnier (Eugène) . . . . 1re classe 28/05 18 Villers-Franqueux (Marne)
7187 Chaume (Jean)  . . . . . . . . . 2e classe 11/12 14 Zillebecke
6503 Chazette (Junien)  . . . . . . . Adjudant 07/11 14 Rives de l’Yser
5793 Chazot (jean-Pierre)  . . . . . 2e classe 08/07 18 Champigny
485 Cheisssou (Léonard)  . . . . . id. 22/08 17 Verdun
3993 Cheyroux (Léonard)  . . . . . id. 13/11 14 Pipegaal
15615 Clots (Justin)  . . . . . . . . . . . id. 08/11 16 La Sablière (Soissons)
3680 Collas (Eugène) . . . . . . . . . id. 13/04 17 Sillery
5896 Coudert (Jean)  . . . . . . . . . id. 08/11 14 Rives de l’Yser
18815 Coudert (Martial)  . . . . . . . id. 14/01 15 Pipegaal
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1° État nominatif des tués à l’ennemi
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6108 Coudert (Mathurin)  . . . . . . 2e classe 17/01 15 Bœsinghe
7487 Couturier (Martial)  . . . . . . 1re classe 23/03 15 Langemarck

19446 Cressent (Léonard)  . . . . . . 2e classe 08/07 15 Courcelles

R.470 Dagron (Auguste)  . . . . . . . Caporal 21/08 17 Verdun
3844 Daile (Michel) . . . . . . . . . . 2e classe 26/04 17 Sillery
6956 Dannedot (Antoine)  . . . . . id. 13/04/ 17 Sillery
3233 David (Louis)  . . . . . . . . . . id. 15/08 17 Glorieux
3692 Debord (Léonard)  . . . . . . 1re classe 12/04 17 Sillery
2539 Deconchas (Léonard)  . . . . 2e classe 21/02 15 Steenstraate
861 Defaye (Martial)  . . . . . . . . id. 14/11 14 Zillebecke
1965 Deglane (Léonard)  . . . . . . id. 21/07 17 Glorieux
5272 Deguillaume (Guillaume)  . id. 10/11 14 Rives de l’Yser
927 Delage (Louis)  . . . . . . . . . id. 03/04 15 Wœsten
5809 Delhoume (jean)  . . . . . . . . id. 14/12 14 Langemarck
5373 Démery (Pierre)  . . . . . . . . id. 18/06 16 Confluentde la Vesle et

 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . de l’Aisne
59 Démery (jean)  . . . . . . . . . . Sergent 10/11 14 Rives de l’Yser

2001 Desbordes (Pierre)  . . . . . . 2e classe 15/04 17 Ferme de l’Espérence
19358 Destouches (Auguste)  . . . . id. 30/05 18 Ormes (Marne)
6803 Devaud (Martial) . . . . . . . . id. 08/01 15 Pilken
418 Dhivert (Léonard)  . . . . . . . id. 27/05 18 Villers-Franqueux (Marne)

17073 Dogant (Pierre)  . . . . . . . . . id. 17/07 18 Grandes-Gouttes (Vosges)
7204 Duphot (François)  . . . . . . . id. 08/01 15 Pipegaal
883 Dussous (Georges)  . . . . . . id. 02/09 17 Verdun

18242 Dutin (Jean) . . . . . . . . . . . . id. 11/04 17 Sillery

R.883 Esthères (Vénicien) . . . . . . 1re classe 31/05 18 Ormes (Marne)
5987 Ethève  . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe 29/05 18 Tillois (Marne)

7686 Fantou (Jean-Gabriel)  . . . . Adjudant 15/11 16 La Sablière (Soissons)
1256 Faucher (Joseph)  . . . . . . . . 2e classe 11/04 17 Sillery
2137 Faucher (Antoine)  . . . . . . . id. 04/09 14 Fortuyn
4309 Fériaud (Pierre)  . . . . . . . . . id. 14/04 17 Sillery
R.351 Feuillade (Martial)  . . . . . . id. 31/07 18 Camp Valentin (Vosges)
7060 Fourgeaud (Simon)  . . . . . . id. 07/11 14 Rives de l’Yser
6926 Fournier (Léonard)  . . . . . . id. 10/04 15 Langemarck
19625 Fuentès (Antoine)  . . . . . . . id. 17/07 18 Grandes-Gouttes (Vosges) 

1684 Gannot (Joseph)  . . . . . . . . Caporal 31/10 16 Saint-Paul(Soissons)
13898 Gautier (Fernand  . . . . . . . . 2e classe 03/04 17 Reims
1855 Givernaud (Hyppolyte)  . . . id. 26/12 14 Bœsinghe
18544 Gouby (Jean-Baptiste)  . . . id. 23/03 15 Langemarck
409 Grandcoing (Jean) . . . . . . . id 16/04 17 Sillery
4859 Granet (Jean-Paul)  . . . . . . id. 10/08 15 Salsogne

6678 Jannet (Jean-Baptiste)  . . . . id. 10/02 15 Oostvleteren
6552 Jannot (Eugène)  . . . . . . . . Sergent 12/11 14 Rives de l’Yser
4297 Jandaud (Fançois)  . . . . . . . 2e classe 30/10 14 Zonnenbeke
2444 Jarraud (Pierre)  . . . . . . . . . 1re classe 21/01 15 Langemarck
786 Jarreton (Jean) . . . . . . . . . . 2e classe 30/07 17 Froideterre (Verdun)
3951 Jeanmot (Pierre)  . . . . . . . . id. 10/11 14 Rives de l’Yser
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4021 Jouhannaud (Pierre)  . . . . . 2e classe 12/11 14 Rives de l’Yser
1558 Jouhate (Charles)  . . . . . . . Sergent 30/05 18 Champigny (Marne)

4540 Lagarde (Jean) . . . . . . . . . . 2e classe 14/11 15 Pipegaal
7213 Lagarde (Mathieu)  . . . . . . id. 11/11 14 Zillebecke
18212 Lagrogerie (Pierre)  . . . . . . id. 28/03 15 Langemarck
6619 Lalizout (Jean)  . . . . . . . . . id. 28/08 17 Fleury
2395 Lapeyre (François)  . . . . . . Caporal 11/05 15 La Limerie (Aisne)
3978 Lathière (Jean)  . . . . . . . . . 2e classe 20/08 17 Haudremont
18624 Laurent (Blaise)  . . . . . . . . id. 27/05 18 Villers-Franqueux
18746 Lavoix (Pierre)  . . . . . . . . . id. 07/08 15 Vasseny (Aisne)
2524 Léantey (Marius) . . . . . . . . Caporal 07/11 14 Pipegaal
18353 Lebrun (François)  . . . . . . . 2e classe 29/01 15 Steenstraate
5757 Lecoq (Jules) . . . . . . . . . . . id. 29/05 18 Ormes (Marne)
1782 Lefort (Antoine)  . . . . . . . . id. 11/11 14 Zillebecke
1930 Létinaud (Louis . . . . . . . . . id. 15/12 14 Langemarck
4023 Lévêque (Léonard)  . . . . . . id 12/11 14 Pipegaal
811 Lucien (René)  . . . . . . . . . . Lieut. 06/11 14 Pipegaal

R.370 Maison (Paul)  . . . . . . . . . . 2e classe 21/08 17 Verdun
7679 Malissen (Jean Baptiste)  . . id. 12/12 14 Saint-Julien (Belgique)
451 Marcheix (Antoine) . . . . . . id. 02/09 17 Tavannes (Verdun)

R.207 Marie (Alfred) . . . . . . . . . . id. 09/08 17 Froideterre (Verdun)
18596 Marzat (Pierre  . . . . . . . . . . id. 12/01 15 Elverdinghe (Belgique)
2891 Masdoumier (Pierre)  . . . . . 1re classe 10/10 18 Verdun
2299 Masfrand (jean) . . . . . . . . . 2e classe 17/03 17 Hermonville
7050 Meilhac (Jean)  . . . . . . . . . id. 19/12 14 Bixschoote
3864 Mayrat (Louis)  . . . . . . . . . id. 28/12 14 Bœsinghe
5854 Minamont (François)  . . . . id. 24/10 14 Steenstraate
4544 Monvial (Pierre)  . . . . . . . . id. 08/11 14 Rives de l’Yser

7714 Nébus (françois)  . . . . . . . . id. 14/12 14 Langemarck
1550 Nony (Pierre)  . . . . . . . . . . Sergent 13/10 16 Soissons
5598 Nouhaud (Jean)  . . . . . . . . . 2e classe 14/11 14 Pipegaal

6120 Pailler (Noël) . . . . . . . . . . . 2e classe 30/10 16 Saint-Waast
4683 Palan (Léonard) . . . . . . . . . id. 14/12 14 Langemarck
4864 Parnay (Jean) . . . . . . . . . . . id. 30/08 15 La Demi-Lune (Aisne)
2720 Parry (Barthélémy)  . . . . . . id. 20/04 15 Mancourt
7711 Pasquet (Jean)  . . . . . . . . . . id. 16/11 14 Bergues
7193 Pateyron (Jules) . . . . . . . . . id. 09/01 15 Wœsten
6954 Périéras (Pierre)  . . . . . . . . id. 26/12 14 Bœsinghe
3677 Périgord Pierre) . . . . . . . . . id. 13/12 14 Bœsinghe
5839 Pérol (Léger)  . . . . . . . . . . . id. 30/08 15 La Demi-Lune (Aisne)
2121 Peynoche (Martial)  . . . . . . id. 07/08 15 Sermoise (Aisne)
3577 Perruche (Jules-Jean)  . . . . Sergent 23/11 16 La Sablière (Soissons)
1833 Peyramore (Jean)  . . . . . . . Caporal 30/05 18 Champigny
17217 Pidoux (Augustin) . . . . . . . 2e classe 25/07 17 Glorieux
6787 Pillard (Antoine)  . . . . . . . . id. 15/11 16 La Sablière (Soissons)

R.1011 Plaine (Victor) . . . . . . . . . . id. 01/06 18 Ormes (Marne)
3812 Poumelle (Léonard)  . . . . . id. 28/12 14 Langemarck
5922 Pradignac (Martial)  . . . . . . id. 08/11 14 Rives de L’yser
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4125 Prébot (Jean)  . . . . . . . . . . . 2e classe 10/03 16 Wasseny
1242 Prince (Paul)  . . . . . . . . . . . Sergent 30/07 17 Froideterre
6035 Pyra (Pierre)  . . . . . . . . . . . 2e classe 26/10 14 Saint-Julien (Belgique)

3598 Raimond (Léonard) . . . . . . Caporal 12/11 14 Rives de l’Yser
2219 Rampnoux (Martial)  . . . . . 2e classe 11/11 14 Zillebecke
126 Rapaud (Adrien)  . . . . . . . . Sergent 06/09 17 Tavannes
3887 Redon (Michel)  . . . . . . . . . Caporal 13/04 17 Reims
2480 Reix (Pierre)  . . . . . . . . . . . 2e classe 09/11 14 Rives de l’Yser
2302 Rempnout (Guillaume-Edmond) id. 07/11 14 Pipegaal
3823 Rippe (Adrien)  . . . . . . . . . id. 13/04 17 Sillery
4013 Robard (Pierre)  . . . . . . . . . id. 12/11 14 Rives de l’Yser

6340 Saint-Priest (Georges)  . . . . S.-Major 19/01 16 Dainville
2248 Sardin (Pierre) . . . . . . . . . . 2e classe 24/07 16 Verly
2640 Sarlande (Pierre)  . . . . . . . . Caporal 13/05 16 La Gobine
18903 Sazerat (Jean)  . . . . . . . . . . id. 15/08 17 Verdun

18 Soumagnas (Pierre) . . . . . . S.-Major 29/11 14 Loo

5032 Tanneau (Henri)  . . . . . . . . id. 07/11 14 Yser
6596 Tarrade (Jean)  . . . . . . . . . . Caporal 12/11 14 Yser
5346 Texier (Mathieu)  . . . . . . . . 2e classe 15/12 14 Langemarck
1237 Tharaud (Henri)  . . . . . . . . id. 14/11 14 Zillebecke
R.602 Thévenin (Eugène)  . . . . . . id 29/05 18 Gueux (Marne)
16620 Thomas (Félix)  . . . . . . . . . id. 24/07 17 Glorieux (Verdun)
897 Thomas (Léonard) . . . . . . . id. 30/11 16 Soissons
1565 Thomas (Léonard) . . . . . . . Adjudant 24/07 17 Glorieux (Verdun)
2394 Tournier (Pierre)  . . . . . . . . Sergent 06/04 15 Langemarck
4031 Touyéras (Léonard)  . . . . . . 2e classe 12/11 14 Yser
18866 Troutaud (Jean)  . . . . . . . . . id. 13/05 16 La Gobine

7154 Valadas (Edouard) . . . . . . . id. 09/01 15 Pipegaal
19763 Vaujour (Jean)  . . . . . . . . . . id. 10/09 17 Intoxiqué par gaz
4360 Vedrenne (Pierre)  . . . . . . . id. 08/11 14 Rives de l’Yser
513 Vergnoux (Louis)  . . . . . . . id. 11/04 17 Puisieux
7075 Viroulaud (Jean)  . . . . . . . . id 10/07 15 Pipegaal

1507 Wine (Armand)  . . . . . . . . . id. 22/08 17 Verdun
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7037 Andrieux (Jean) . . . . . . . . . 2e classe 26/09 15 Blessure de guerre
19208 Auzelot (Henri)  . . . . . . . . . id. 29/07 18 id.

1687 Balu (Albert)  . . . . . . . . . . . id. 27/05 18 id.
19786 Baudoin (J.-B.)  . . . . . . . . . id. 01/09 17 id.
16742 Beauchaud (Georges)  . . . . id. 21/11 14 id.
5686 Bayle (Pierre)  . . . . . . . . . . id. 21/04 15 id.
18995 Bernard (Léonard) . . . . . . . id. 06/02 18 id.
19596 Bessac (Robert) . . . . . . . . . Cap. four. 24/07 17 id.
4698 Billat (Jean) . . . . . . . . . . . . 2e classe 07/10 15 id.
1563 Blémond (J.-B.) . . . . . . . . . id. 25/10 14 id.
5906 Boutin (Marcel) . . . . . . . . . id. 30/05 18 id.
7175 Brunet (Jean) . . . . . . . . . . . id. 14/04 17 id.

7003 Chamouleau (Jean)  . . . . . . id. 12/11 14 id.
569 Charbonniaud (Léonard) . . id. 28/05 18 id.
7703 Chêne (Léonard)  . . . . . . . . id. 09/11 14 id.
19360 Clément (Léonard)  . . . . . . id. 20/07 18 id.
R.2022 Coudert (Antoine)  . . . . . . . id. 29/06 15 id.
7697 Cremer (paul)  . . . . . . . . . . id. 31/10 14 id.

5583 Delage (J.-B.)  . . . . . . . . . . id. 20/04 17 id.
6975 Desbordes (Martial)  . . . . . id. 10/03 16 id.
19027 Dézéreau (Martial)  . . . . . . id. 31/07 17 id.
6223 Dhivert (Louis)  . . . . . . . . . id 23/04 17 id.
4581 Duressex (Charles)  . . . . . . 1re classe 24/09 14 id.

19704 Essenou (Pierre)  . . . . . . . . 2e classe 03/06 17 id.

5110 Faury (Emile)  . . . . . . . . . . Sergent 11/11 14 id.
2225 Fontanille (jacques) . . . . . . 2e classe 15/11 14 id.

18594 Gayout (Joseph)  . . . . . . . . id. 29/12 14 id.
18157 Giraud (Jules)  . . . . . . . . . . id. 21/09 14 id.
5801 Grassionot (Adolphe)  . . . . id. 04/06 18 id.
2495 Grenier (Jean)  . . . . . . . . . . id. 10/03 16 id.

18106 Joliton (François)  . . . . . . . Adjudant 31/07 17 id.
2340 Jouvy (Aubin)  . . . . . . . . . . 2e classe 26/10 14 id.
7020 Jullien (Jean)  . . . . . . . . . . . id. 21/03 15 id.

7308 Laforge (Jean)  . . . . . . . . . . id. 06/08 16 id.
18783 Laroussarie (Antoine)  . . . . id. 09/02 15 id.
1624 Léauté (Georges) . . . . . . . . Sergent 08/09 17 id.
6703 Leblanc (Martial)  . . . . . . . 2e classe 23/08 16 id.
4672 Legier-Desgranges (Henri) id. 24/11 14 id.
1249 Léonard (François)  . . . . . . id. 07/12 17 id.
3078 Leyraud-Romanet (Pierre) id. 11/04 17 id.
2736 Lombard (Louis)  . . . . . . . . Caporal 31/07 14 id.
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4385 Marcillaud (Joseph)  . . . . . 2e classe 13/11 14 Blessure de guerre
1780 Mazaud (Alexis)  . . . . . . . . id. 26/04 17 id.
5601 Mazières (Pierre) . . . . . . . . id. 20/11 14 id.
18122 Miquel (Pierre-Jean)  . . . . . id. 19/06 15 id.
2054 Moissanne (Félix)  . . . . . . . Caporal 18/07 18 id.
18440 Moreau (Gabriel)  . . . . . . . 2e classe 03/02 18 id.
1877 Moulinier (Pierre)  . . . . . . . id. 17/01 15 id.

16899 Nardou (Joseph)  . . . . . . . . id. 17/06 15 id.
4169 Nicot (Denis) . . . . . . . . . . . id. 28/05 18 id.

17183 Ohl (Henri)  . . . . . . . . . . . . id. 18/08 17 id.

6590 Parinet (François)  . . . . . . . Sergent 10/02 15 id.
1790 Parouty (Pierre) . . . . . . . . . 2e classe 29/11 14 id.
3982 Peynichon (jean)  . . . . . . . . id. 05/04 17 id.
18694 Philippon (Pierre)  . . . . . . . id. 23/08 17 id.
4801 Puydenus (Pierre)  . . . . . . . id. 06/10 15 id.

18349 Rampignon (Jean)  . . . . . . . id. 05/08 17 id.
14710 Refanche (Jacques)  . . . . . . id. 07/04 15 id.
1879 Refanche (Jean) . . . . . . . . . Caporal 15/01 15 id.
3828 Rouby (Jean)  . . . . . . . . . . . 2e classe 08/08 15 id.

2227 Sardin (Pierre) . . . . . . . . . . id. 29/05 18 id.
7040 Soury (Simon) . . . . . . . . . . id. 20/11 14 id.
5196 Sudeix (Léon)  . . . . . . . . . . id. 13/11 15 id.

5843 Taboury (Théophile)  . . . . . id. 30/11 14 id.
18413 Trarieux (Louis)  . . . . . . . . id. 19/08 17 id.

2308 Veyretout (Pierre)  . . . . . . . id. 08/06 18 id.
18379 Vidal (Félix)  . . . . . . . . . . . id. 01/05 18 id.
4682 Vinour (Jacques)  . . . . . . . . id. 14/11 14 id.
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18355 Auzémery (Pierre) . . . . . . . 2e classe 18/03 15 Maladie contractée au front

4558 Bessaguet (François) . . . . . id. 30/10 15 id.
3826 Boucher (Paul-Antoine)  . . id. 26/04 15 id.
3234 Brétechais (Gabriel)  . . . . . id. 14/07 17 id.
3756 Busson (Alphonse)  . . . . . . id. 23/01 15 id.

4256 Chabrely (Denis)  . . . . . . . 1re classe 14/07 16 id.

8449 Découzon (J.-B.)  . . . . . . . . id. 06/12 16 id.
3938 Delannet (Martial) . . . . . . . id. 24/02 15 id.
8239 Desessard (Jean)  . . . . . . . . id. 13/02 16 id.
1537 Dufour (Paul)  . . . . . . . . . . sergent 17/01 18 id.

591 Giraud (Georges)  . . . . . . . 2e classe 08/06 18 id.
18875 Giry (Jean)  . . . . . . . . . . . . id. 07/05 15 id.

5173 Jouany (Célestin)  . . . . . . . Caporal 13/10 14 id.
18265 Joubert (Pierre)  . . . . . . . . . id. 27/12 14 id.
2313 Jude (Léonard)  . . . . . . . . . id. 30/07 16 id.

3981 Léonard (François)  . . . . . . id. 22/12 14 id.
6409 Lerousseau (François) . . . . Cap. four 11/11 15 id.
6562 Lhermite (Laurent)  . . . . . . Adjudant 19/09 17 id.

4599 Mainsat (Paul) . . . . . . . . . . 2e classe 28/03 16 id.
1226 Marquet (Louis)  . . . . . . . . id. 19/12 14 id.
3530 Moquelet (Alexis)  . . . . . . . Caporal 22/09 18 id.
6133 Moulire (Louis) . . . . . . . . . 1re classe 11/12 14 id.
6916 Mounique (Gabriel)  . . . . . 2e classe 29/01 15 id.

3901 Pateloup (Louis)  . . . . . . . . id. 25/01 15 id.
3758 Péraud (Léonard)  . . . . . . . id. 26/11 15 id.
1918 Perrier (Jean) . . . . . . . . . . . id. 07/02 15 id.
7259 Perrier (André)  . . . . . . . . . id. 15/03 15 id.

3713 Raspaud (Pierre)  . . . . . . . . 1re classe 26/02 15 id.
2030 Redondeau (Jean)  . . . . . . . 2e classe 30/07 15 id.
4078 Rochette (François) . . . . . . 1re classe 15/06 18 id.

17616 Sabourdy (Baptiste)  . . . . . 2e classe 31/12 16 id.

6718 Vallière (Jean)  . . . . . . . . . . id. 13/01 15 id.
4486 Védrenne (Léonard)  . . . . . id. 12/12 14 id.
18439 Ventezou (Martin)  . . . . . . . id. 01/05 15 id.
5469 Vergne (Jean)  . . . . . . . . . . id. 13/04 16 id.
18227 Vigneron (François)  . . . . . id. 04/04 15 id.
6349 Villeneuve (J.-B.)  . . . . . . . id. 02/07 15 id.
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10894 Adam (Pierre)  . . . . . . . . . . 2e classe 05/03 16 Amiens - Blessure en 

service

18646 Barrière (Martial)  . . . . . . . id. 04/12 15 Courcelles - Blessure en 

service

7033 Brouillet (Pierre)  . . . . . . . . id. 13/03 15 Gardelengen - en captivité

11835 Brun (jean)  . . . . . . . . . . . . id. 31/07 15 Courcelles - Blessure en 

service

12365 Dumelet (Jean)  . . . . . . . . . id. 01/04 16 id.

346 Nadaud (Auguste)  . . . . . . . 1re classe 25/03 16 id.

5103 Suchaud (Anicet)  . . . . . . . 2e classe 25/03 15 Courcelles - Blessure en 

service

- 35 -
4° Liste nominative des tués ou décédés des suites de blessures

en service commandé ou  en captivité



Historique du 89e RIT (Anonyme, éditeur Henri CHARLES-LAVAUZELLE, 1920) - Numérisé par Thierry Martin

NOMS ET PRÉNOMS GRADE

I. - Officiers

Durand-Chaumont  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Colonel

De Caluwe (Honoré)  . . . . . . . . . . . . . . . . . Chef de bataillon

II. - Chevaliers

Benoît (Henri-Ernest)  . . . . . . . . . . . . . . . . Chef de bataillon

Charreyron (Paul-Adrien-Pierre) . . . . . . . . Chef de bataillon

Coste (François) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Chéoux (J.-P.)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant

Donnet (Joseph) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Dégemont (Georges-Adolphe-Ferdinand) . Lieutenant

Flaud (Octave)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Gaxieu (Charles)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Guyonnaud (Paul)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Giblard (P.-J.) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant

Jeanton  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

De Marsac (Tandeau)  . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Mesnage (L.-F.)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine

Précicaud (Léonard)  . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant

Picat (Martial)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant

Toupé (Auguste-Emile)  . . . . . . . . . . . . . . . Lieutenant

Valentin (Joseph)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Capitaine
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Allabrune (Léonard)  . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal

Barret (Martial)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Biarneix (Henri) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Buisson (Guillaume)  . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Bourdeix (Antoine)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Bournault (Joseph) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Bouchet (Pierre) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Sergent

Caillère (Louis)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Adjudant
Chatard (Jacques)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Château (Martial) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Sergent
Clément (Léonard) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Contamine (Léonard) . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal

Decoux (Henri)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Deyme (Jean) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Denizet (Maurice)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Delage (Léon)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Decoux (Jean)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Sergent
Dupetit (Fançois)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Duc (Etienne) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Adjudant

Gauthier (Pierre)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Gauthier (Louis)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Adjudant

Le Berre (Louis)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Lallet (Léonard) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Legrany (Eugène)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe

Marquet (Emile)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal fourrier
Moissanne (Félix)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Mazeau (Jean-Blaise)  . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal

Pougeas (René)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Pradeau (François) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Piarroux (Philippe)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Peyraud  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Sergent

Raynaud (Pierre)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Rigaux (Léon)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Roudet (Joseph)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Ruby (Louis)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal
Rompignon (Jean)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe

Villoutreix (Charles)  . . . . . . . . . . . . . . . . . Sergent
Védrenne (Pierre)  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
Vitel (Alexandre  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2e classe
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Bidault  . . . . . . . . . . . . . . . . . . Caporal Médaille de Saint-Georges

Janicot (Jean)  . . . . . . . . . . . . . Sergent Croix de guerre belge

Parneix (J.-G.)  . . . . . . . . . . . . Adjudant Croix de guerre belge
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8° État nominatif des officiers, sous-officiers et soldats du 
89e R.I.T., cités à l’Ordre de l’Armée

9° Ordre de la 45e D.I. (Division Marocaine)

Commandant Charreyron (Pierre)
Capitaines Donnet (Joseph), Goyer (Claude), Mesnage (Lucien), Château (Eugène)
Lieutenant Desreux (Achille)
Sous-lieutenants Thévenard (Marius), Tarnat (Isidore)
Sergents Reynaud (Emile), Parizet (Henri)
Soldats Bournaud (André), Masson (Edmond)

(Ordre de la Ve Armée, du 10 juillet 1918, journal officiel du 
3 septembre 1918.)

Appelée à l’honneur d’arrêter devant Reims la brutale offensive, dont l’ennemi attendait la
victoire décisive et la cessation des hostilités, la 45e division, à peine remise de ses glo-
rieuses blessures d’avril, vient d’accomplir cette tâche en affirmant d’une manière plus
éclatante que jamais, ses traditionnelles qualités de vaillance et d’énergie.
Dans une défense du terrain pied à pied et grâce à des contre-attaques incessantes, elle a
tenu tête sans faiblir, pendant six longues journées (27 mai - 2 juin), à trois divisions
allemandes (35e, 213e et 242e divisions) et n’a rompu le combat qu’à son heure pour éviter
le danger auquel l’exposait le repli de ses voisins de gauche.
A la date du 2 juin, sa mission est terminée. En saluant respectueusement la mémoire des
camarades morts au champ d’honneur, le général commandant la division tient à cœur
d’exprimer une fois de plus à tous ceux qui restent sa cordiale reconnaissance des résultats
obtenus au cours de ces dures mais réconfortantes journées. Zouaves, chasseurs des
bataillons d’Afrique et tirailleurs, bataillons d’infanterie coloniale et Sénégalais, aidés par
leur camarades du 18e dragons, du génie, de l’héroïque 177e brigade territoriale (89e et 90e

R.I.T.) et soutenus par notre admirable artillerie, peuvent être fiers de l’inoubliable page de
gloire qu’ils viennent d’écrire de leur sang.

3 juin 1918
Le Général commandant la 45e D.I.

Signé : Naulin


